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En janvier 2025, la Fondation Van Allen 
lance le programme DESDEMONE.

En novembre 2025. le projet DESDEMONE 
est approuvé comme un projet répondant 
à la charte de la mission « restauration 
des eaux et des océans » de l’Union 
Européenne.

Dans le même temps, le 
projet a été labellisé avec 
succès par les membres 
du comité de pilotage  
du Pôle Mer Méditerranée,  
à l’unanimité !

Le projet DESDEMONE

Un projet reconnu et soutenu

Nos partenaires

Ils nous soutiennent
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Notre premier projet nanosatellite 3U

En orbite ROBUSTA-3A MÉDITERRANÉE

Durée de développement : 10 ans 
Démarrage en 2013 

Lancé sur le vol inaugural Ariane 6 le 9 juillet 2024
Seul représentant académique français sur ce vol !

Nombre d’étudiants : 300

Ce projet de recherche et développement a été 
mené par les ingénieurs, jeunes en formation 
et stagiaires du CSUM depuis 2013 grâce aux 
financements de la Fondation Van Allen (FVA) à 
hauteur de 1,5 millions d’euro dès le démarrage du 
projet. Ainsi qu’au co-financement du CNES grâce 
au programme de formation Nanolab Academy 
du CNES qui a également apporté un support 
technique à ce projet.

MISSION PRINCIPALE : MÉDITERRANÉE 

Dans le Sud-Est de la France, les fortes précipitations enregistrées lors des épisodes 
cévenols sont causées par l’accumulation d’humidité atmosphérique en mer. Une 
meilleure connaissance de ce champ d’humidité au-dessus de la Méditerranée 
pourrait contribuer à améliorer la prévision des pluies intenses. C’est dans ce 
contexte que le CSUM a construit le nanosatellite « ROBUSTA-3A » et s’est entouré de 
partenaires prestigieux – Météo-France – IGN – ENSTA BRETAGNE – PORT DE SETE 
SUD DE FRANCE – afin de développer une mission répondant à cette problématique. 
Le projet MEDITERRANEE consiste à équiper des navires qui traversent régulièrement 
la Méditerranée, de récepteurs GNSS. 

Les signaux de ces systèmes de positionnement par satellites sont affectés par 
la vapeur d’eau dans la troposphère. Il est donc possible d’en déduire la quantité 
de vapeur d’eau accumulée au-dessus de la Méditerranée qui est susceptible de 
provoquer un épisode cévenol. Pour que ces données soient utiles, il est nécessaire de 
les transmettre dès que possible aux utilisateurs finaux. C’est le rôle du nanosatellite « 
ROBUSTA 3A » du CSUM qui collectera les données et les transmettra aux partenaires, 
fournissant ainsi de précieuses informations sur les risques et leurs localisations.

MISSION SECONDAIRE : ÉTUDE DES RADIATIONS SUR LES COMPOSANTS 
ÉLECTRONIQUES

C’est un partenariat scientifique qui s’est noué avec le Laboratoire d’Informatique, de 
Robotique et de Microélectronique de Montpellier (LIRMM) et l’Institut d’Electronique 
et des Systèmes (IES) de l’UM : ROBUSTA-3A embarquera la charge utile LIRMM/
IES pour une expérience concernant l’étude des radiations sur les composants 
électroniques et en particulier sur des modules mémoires de l’entreprise 3D PLUS.

Nos dernières plateformes nanosatellites en orbite
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Nos dernières plateformes nanosatellites 1U

GAINDESAT-1A

DJIBOUTI-1B

DJIBOUTI-1A

ENSO

Durée de développement : 2 ans
Lancé le 16 août 2024

Durée de développement : 2 ans 
Lancé le 21 décembre 2024

Durée de développement : 2 ans
Lancé le 11 novembre 2023

Durée de développement : 6 ans
Lancé le 1er décembre 2023

Nombre 
d’étudiants : 10

Nombre 
d’étudiants : 10

Nombre 
d’étudiants : 10

Nombre 
d’étudiants : 20

Développé dans le cadre d’un programme d’accompagnement 
innovant d’accès à l’Espace avec le gouvernement de la 
République de Sénégal, voir page 12. La mission de collecte de 
données hydrologiques.

Vient renforcer la mission de collecte de données 
hydrologiques en Afrique de l’Est entamé par DJIBOUTI-1A, 
lancé le 11 novembre 2023 dans le cadre d’un partenariat avec 
la République de Djibouti.

Développé dans le cadre d’un programme 
d’accompagnement innovant d’accès à l’Espace avec le 
gouvernement de la République de Djibouti, voir page 12. 
Mission de collecte de données hydrologiques en Afrique  
de l’Est.

En partenariat avec le groupe EXPLEO : Mener des études sur 
l’ionosphère de la Terre à partir d’ondes HF (High Frequency). 
Projet financé par le Groupe EXPLEO et Région Occitanie dans 
le cadre du GRAINE (Groupement pour la Recherche Appliquée 
INnovante avec les Entreprises 2019).

En orbite

Fin de mission

Nos dernières plateformes nanosatellites en orbite

Fin de mission

Fin de mission
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Le Ministère de l’Enseignement Supérieur de la Recherche et de l’Innovation 
du Sénégal (MESRI-SN) a mis en place, en partenariat avec le Centre Spatial 
Universitaire de Montpellier, un programme de formation qui aide à conduire 
le Sénégal à se doter de sa propre capacité d’accès à l’Espace. Ce programme 
comprend un volet académique et la réalisation d’une première mission 
spatiale avec à la fois des objectifs pédagogiques et applicatifs. 

Dix  étudiants Sénégalais, dont cinq en Licence professionnelle Assemblage 
Intégration et Tests (AIT) et cinq en Mastère Spécialisé DSS ont  été accueillis au 
CSUM et ont travaillé à la conception d’une mission de mesure de paramètres 
physiques au Sénégal : pluviométrie, climatologie, crue, évapotranspiration. 
Ces données permettront aux utilisateurs f inaux d’évaluer le niveau de 
précipitation de pluie et du vent, de calculer la température, de contrôler le 
niveau d’eau dans les fleuves. Le MESRI-SN et le Centre Spatial Universitaire 
de Montpellier, proposent de transmettre ces données dans le cadre d’une 
mission de télécom « store and forward » baptisée GAINDE, basée sur la 
plateforme nanosatellite du CSUM. Le nanosatellite GAINDE a été lancé le 16 
août 2024.

Le Centre d’Etudes et de Recherche de D jibouti (CERD) opère des stations 
météorologiques isolées sur le territoire D jiboutien, dont certaines sont déjà 
installées et d’autres dont l’installation reste à venir. Ces stations mesurent des 
données physiques: pluviométrie, climatologie, crue, évapotranspiration qui 
permettront au CERD d’évaluer le niveau de précipitation de pluie et du vent, 
de calculer la température, de contrôler le niveau d’eau de l’oued d’Ambouli.

Dans le cadre d’un programme d’acquisition de compétences dans  
le domaine spatial, le Ministère de l’enseignement supérieur et de la Recherche 
de D jibouti a envoyé dès 2020, dix étudiants en formation à l’Université  
de Montpellier. Cinq ont été diplômés de la Licence professionnelle 
Assemblage Intégration et Tests (AIT) (Bac+3) et cinq du Mastère 
Spécialisé Développement des Systèmes Spatiaux (MS DSS, Bac+6). 
Ces étudiants, ont été accueillis au Centre Spatial Universitaire  
de Montpellier, dans le cadre du développent la Mission HYDROSAT 
dont l’objectif est de répondre au besoins du CERD en termes de collecte 
de données. Le premier nanosatellite de la Mission HYDROSAT utilisant  
la plateforme 1U du CSUM, DJIBOUTI-1A a été lancé le 11 novembre 2023. Le 
second Cubesat de la mission, DJIBOUTI-1B a été lancé le 21 décembre 2024.

Nos collaborations internationales 

Le projet HYDROSAT 
de la République de Djibouti

Le projet GAINDE 
de la République du Sénégal
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Nos collaborations internationales
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Nos mécènes

LES MEMBRES
FONDATEURS
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Nos mécènes

CARTE DES MÉCÈNES 
DE LA FONDATION VAN ALLEN

(hors Amis de la Fondation)

Région toulousaine

Région parisienne

Région rémoise

Mécleuves

Seloncourt

Région montpelliéraine

3D Plus
ArianeGroup
Aspec
ION-X
Nanoxplore
Nuclétudes
Ride!
SDR Technologies
Sodern

Latitude
SaH Analytics

Nimesis Technology

Mécanique Laurent

Geomatys
Groundspace

Groupe Nicollin
Terakalis

UIMM Méditerranée Ouest
Pôle formation UIMM Occitanie

Université de Montpellier

Nîmes

Symétrie

Bayonne

Prosix Engineering

Actia Aerospace
Airbus Defence and Space
Anyfields
Anywaves
Clix Industries
Comat
Connektica
Expleo group
Latecoere
LookUp Space
Map Space Coatings
Plug In
Sotrem Seo
Trad  

Cahors

Airconexx

Le Haillan

HyprSpace

Alès

Dactem



Centre Spatial de l’Université de Montpellier
950 rue St Priest - Bât 6 - CC 06002 

34090 Montpellier - France

Nous contacter

+33(0) 4 67 14 49 91
fondationvanallen@umontpellier.fr

www.fondationvanallen.edu.umontpellier.fr

L’Université de Montpellier

Forte de ses 17 facultés, écoles et instituts, l’Université de Montpellier rassemble une 
vaste communauté de savoirs : sciences, technologies, activités physiques et sportives, 
médecine, pharmacie, droit, sciences politiques, économie ou encore gestion. Avec plus 
de 52 000 étudiantes et étudiants, et 5000 personnels, l’Université de Montpellier figure 
aujourd’hui parmi les plus grandes universités françaises.

L’UM bénéficie d’une reconnaissance internationale pour l’excellence de sa formation, 
de sa recherche et de sa capacité d’innovation dans un large éventail de domaines 
scientifiques liées aux grands enjeux de société, au premier rang desquels la sécurité 
alimentaire, la protection de l’environnement et la santé humaine.... Elle occupe une 
place de premier plan dans les classements internationaux en se plaçant par exemple 
dans le top 200 des universités mondiales du classement de Shanghai. Elle est également 
reconnue comme 1ère université française des universités les plus innovantes au 
classement de Reuters.

Université responsable, l’UM est particulièrement engagée sur les questions d’égalité 
Femmes/Hommes et de lutte contre toutes les formes de discrimination, d’intégrité 
scientifique ou encore dans les relations sciences-société. Mais aussi d’enjeux 
environnementaux, comme celui du développement durable où l’Université de 
Montpellier se classe selon le Times Higher Education dans le top 3 des établissements 
français et figure au classement général parmi les 101-200 meilleurs établissements 
mondiaux.

L’Université de Montpellier, c’est également l’accomplissement et le développement de 
grands projets, avec notamment son programme d’excellence I-Site qui constitue un 
accélérateur pour l’avenir de l’ensemble du site et pour sa visibilité sur la scène nationale 
et internationale dans les domaines de la santé, de l’environnement et de l’agronomie. 
Derrière ces thématiques, trois enjeux vitaux pour le siècle à venir, alignés avec l’Agenda 
2030 des Nations Unies sur les objectifs du développement durable et l’accord de Paris 
sur le changement climatique ; trois défis qui constituent le cœur de notre université : 
nourrir, soigner, protéger. Mais également avec son Pôle Universitaire d’Innovation car 
il dispose d’un grand potentiel pour contribuer à réduire le contraste économique de la 
région en stimulant la création de start-up, en favorisant l’innovation dans les PME et 
en améliorant son attractivité pour les entreprises extérieures. Les actions du PUI visent 
à encourager la recherche partenariale, à développer le transfert de technologie et à 
stimuler la création d’entreprise. Enfin, comme autre grand projet de l’UM existe l’Institut 
visant à établir un institut hors-les-murs et décloisonné de référence pour l’étude, la 
formation et l’interaction science-société, des déterminants environnementaux de la 
santé humaine.


